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Note d’intention 
 

Gilles Amalvi - décembre 2016 
 
 
 
 

« Ils sont cinq – trois hommes et deux femmes. Cinq solitudes en attente – d’un lieu, d’un 
lien. S’apprêtant à plonger dans l’inconnu, à aller aussi loin que la réunion de leurs chairs à nu 
le leur permettra. Leur présence, ensemble, sur scène, n’est pas rattachée à un pourquoi : sans 
autre certitude que celle d’avoir un corps – sans connaître ses limites, l’étendue exacte de ses 
possibilités – ils sont en chemin, en devenir ; s’invente progressivement un organisme neuf, 
fabriqué dans un battement constant entre dedans et dehors, surface et profondeur. Attentifs à 
ce qui a lieu, au moindre geste, au plus infime frémissement, ils laissent infuser l’espace, agir 
le temps pour que s’ouvre le champ des possibles. De cette vacance va naître une tension, une 
aimantation des peaux qui se répercute d’un individu à un autre – forme des duos, des trios, 
des zones de recueillement, des constellations charnelles en expansion. L’invention d’un 
périmètre de jeu commun leur permet d’explorer toutes les nuances de l’être-ensemble, de 
passer du surgissement physique brut à des compositions stratifiées, pleines de reliefs et 
d’interstices : dispersés ou à l’unisson, agglutinés ou solitaires, ils façonnent des sculptures de 
gestes où une jambe, un bras, une cuisse, une main, un sexe apparaissent sous un jour 
nouveau, modelant des concrétions physiques qui transforment les contours du corps familier. 
Construit sur la durée, à travers une lente décantation d’états, le processus de Léonard Rainis 
et Katell Hartereau s’apparente au partage 
d’un dépassement : s'arracher aux limitations du corps socialisé, et aller puiser dans les 
sédiments d’une force archaïque pour trouver une sortie de soi – vers le présent. A la fois 
exploration intimiste de ses propres limites et interrogation collective dance with dinosaurs 
tend vers un épuisement des possibles. » 

 



 
La démarche artistique 

 
le pôle, Lorient 2007.  
 
Cette structure associative est née de la rencontre entre deux artistes, Léonard Rainis et Katell 
Hartereau ; le pôle est envisagé pour ce qu’il représente comme image gravitationnelle et 
structurante, portant à la fois les notions d’attractions et d’oppositions. 
Nos deux trajets se sont rejoints autour de désirs communs forts et d’une vision de la danse 
définie comme une pensée en mouvement, pour inventer autrement. Depuis le point de départ, 
nous intégrons un fonctionnement transversal entre nos projets : en parallèle des créations 
pour la scène, nous explorons les possibilités de l’espace public, de l’espace intime, 
notamment avec les performances in situ et les actions de territoire. Ces propositions, qu’elles 
soient modestes ou conséquentes sont au cœur d'une réflexion prise chaque fois de manière 
globale. Ce travail incorporant le terrain et le fond, est mené avec de fortes convictions : oser 
la marge en ne créant pas seulement des œuvres dites conventionnelles, maintenir une fidélité 
avec les danseurs-interprètes, parvenir à constituer une synergie d’un groupe où la singularité 
de chacun peut circuler, sortir du studio, expérimenter en milieu naturel, ne pas hiérarchiser 
les projets. Nous sommes intimement convaincus que la danse peut faire bouger 
profondément un individu (au théâtre, à l’école, en prison, en ehpad).  
 
le pôle est aujourd’hui ancré dans un paysage local, régional et national. A la faveur de ce lent 
cheminement, nous avons pu développer notre intention artistique générale.  Nous avons posé 
des bases réflexives aussi bien dans le développement de notre pensée artistique que 
humainement. Cette recherche tend à imaginer une danse totale et absolue. A l’heure de 
l’hyper-communication, cette danse libre et émancipatrice peut-elle laisser émerger d’autres 
relations que nous entretenons avec nous-même et le monde dans lequel nous évoluons?  
Notre souhait, simple, est de continuer à agir transversalement avec l’ensemble des acteurs 
territoriaux (institutions, centres chorégraphiques nationaux, centre d'arts, musées, écoles, 
hôpitaux, médiathèques, festivals…) de consolider ces liens et d’ouvrir à de nouvelles 
collaborations.  
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Le corps comme instrument 
 
 
 
 

 
Ce projet se fabrique par les danseurs en temps réel. 
Cette façon de travailler tous ensemble sur le mode de la composition instantanée semble être 
le meilleur processus pour servir la recherche et embrasser chaque proposition afin d’établir 
des rapports internes de confiance, de générosité, de spontanéité et d’inventivité.  
Ce travail s'articule autour de la responsabilité du danseur, de sa conscience du temps, de 
l'espace, de la dramaturgie et de la structure interne de la pièce. Les matières prennent leurs 
sources en studio, dans une recherche constante sur l'anatomie et l'imaginaire vécus ensemble. 
La conscience de soi et celle du groupe dans les cadres élaborés en amont reste le support 
principal de la pièce. Les danseurs doivent parvenir à s’émanciper dans ce processus aux 
multiples tâches. Dans cet état d’esprit, l’idée d’un chaos en transformation se met en place, 
imposant une écriture unique et plus que jamais vivante. 
 
Cette écriture se déroule dans un calendrier de travail réalisée en plusieurs étapes : le 
développement d'une pratique - une technique - et de son assimilation. Le corps devient un 
instrument pointu et plus conscient, disponible à de nouvelles informations en élargissant ses 
capacités physiques.  Il est  capable de s'adapter en permanence afin de pouvoir changer 
rapidement d’état, de sensations, de plan, de peau, de vitesse, de relations. 
C'est le travail de composition instantanée.  
 
Un autre temps est celui d’une pratique en improvisation pure - mais toujours balisé par des 
contraintes - où l’imaginaire, fortement sollicité ouvre de nouveaux champs d’investigations.  
 
La structure scénographique et temporelle de la pièce se met en place au fil de la création.  
 
Au moment de se produire, le danseur est nourri d’une multitude de principes ; son prisme 
pour la danse s’est déployé à travers sa physicalité, son imagination, ses rythmes, ses images 
et l’identification des enjeux. Il n’applique pas de recette prédéterminée. Il conduit son corps 
à travers les dépôts qui l’ont traversé au fil de la création, des traces et souvenirs des 
matériaux qu’il a expérimentés. Il tient compte de son état présent, de celui des autres, et se 
concentre sur ce qu’il est, ici et maintenant. 
 
 
« Il arrive un moment où le corps, à travers la danse, devient autre chose et accueille tout un 
monde de cultures passées. Alors les gestes coulent à travers soi et ils sont ancestraux ». 
 
Martha Graham 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 

Liens vidéos 
 

(Vous trouverez l’ensemble de ces liens vidéos sur notre blog) 
 

dance with dinosaurs 
https://vimeo.com/195425616  (teaser) 
https://vimeo.com/206411615 (captation entière, code d’accès sur demande) 
minimal 
https://vimeo.com/134740234     (mot de passe: TdH15_4Regards )  et à partir de 27min48 
every little movement 
https://www.youtube.com/watch?v=dxfQg9jCkLo 
points de vues 
https://www.youtube.com/watch?v=8UIs6b2z_MQ 
dialogue (performance) 
https://vimeo.com/67330144 
 
 
 

 L’équipe 
 
Léonard Rainis chorégraphe 
Passionné par le mouvement, formé à lʼécole de danse de LʼOpéra de Paris et après avoir 
travaillé aux Ballets de Monte-Carlo puis à lʼOpéra National du Rhin, il devient artiste 
indépendant et travaille en Europe avec des chorégraphes contemporains tels que Felix 
Ruckert, Marco Santi, Rui Horta, Hans Neuhenfeld, Caty Sharp, Mikael DʼAuzon parmi 
dʼautres. Ce travail de création en free lance l’oriente vers d’autres expériences, plus proche 
des ses désirs, et l’incite à créer son propre langage chorégraphique. En 2009, il fonde avec 
Katell Hartereau lʼassociation le pôle à Lorient.  
 
Katell Hartereau artiste chorégraphique                            
Formée au CNR de Nantes puis à la Folkwanghochscule d’Essen, elle mène une carrière en 
tant qu’interprète principalement en Suède et Allemagne (NorrDans: Rui Horta, Steven 
Petronio, Tedd Stoffer, Roberto Zappala). Très vite, elle s’aperçoit que son engagement dans 
la danse se situe au delà que dans la pure interprétation. C’est en Allemagne qu’elle mènera 
ses premières expériences en tant que porteuse et accompagnatrice de projets. Aujourd’hui, 
elle met sa créativité et ses compétences au service du pôle, en collaborant artistiquement et 
en créant une synergie autour du chorégraphe Léonard Rainis. 
 
 
Yannick Hugron, danseur  
Formation CNSM de Lyon. En 1998 il est engagé au CCN de Grenoble et participe  
depuis à toutes les créations de Jean-Claude Gallotta.  Il travaille actuellement sur  
un projet avec Jacques Gamblin et avec l’ensemble l’Abrupt (Alban Richard) 
 
 
 



 
 
Marie Rual, danseuse 
Formée au CNSM de Paris, elle travaille avec Philippe Decouflé, cie Étant Donné, cie NGC 
25, cie Eco, cie Emanuel Gat Dance, cie Ezio Schiavulli, cie Yvann Alexandre, cie Esther 
Aumatell ... 
 
Joachim Maudet, danseur  
Formation au CNSMDP en 2012,  il travaille avec Akram khan (UK), Noord Nederlands 
Dans (Hollande), National Dance Company Wales (UK) puis en France avec les compagnies  
Tatiana Julien, La Vouivre, Christian Ubl, Arthur Perole 
 
 
Louise Hakim, danseuse  Formée au CNSM de paris, elle travaille avec Tatania Julien, 
Stefan Dreher, Willi Dorner, Brigitte Seth et Roser Monthlo Guberna, le collectif de musique 
WARN!NG et lMargot Simonney. Elle crée plusieurs pièces courtes dont le solo Points   et 
crée sa compagnie en août 2015. 
 
Philippe Lebhar, danseur                                                                                                             
Formation CNSM de Lyon en 1998, il travaille avec Jean-Claude  Gallotta, A. Preljocaj, 
Philippe Jamet, Radouhane el Meddeb, Andy Degroat, Cie Nationale Skanes dansteater 
(Suède). 
 

Nicolas Bazoge,  musicien / créateur son. 

En 2006, il créé un remix intitulé Vivre son histoire utilisé par le groupe Placebo pour 
l’ouverture de leurs concerts. Pour le pôle il réalise  la bande son de la pièce de danse 
contemporaine “Plurielles” et poursuit ce travail avec la création de « Seniors! Variations et 
temps contés ». Il collabore à plusieurs reprises avec le pôle dans plusieurs registres 
artistiques, notamment lors de performances où il interprète la musique en live. Il crée la 
bande son de every little movement en janvier 2014 à l’Hermine (Sarzeau). En parallèle de 
ce travail, il développe son projet personnel nommé Nola’s key. 

 
Vivien Simon, scénographe 
Formé à l’ESA de Lorient. Il travaille avec la cie du Théâtre du Kronope, la cie du Poisson 
Volant. Il est assistant au décor de Eric Vigner depuis 2012 au Théâtre de Lorient. Il 
intervient  sur les créations dance with dinosaurs et de THE PERFECT MOMENT. (création 
2019) ainsi que sur plusieurs captations vidéos/teasers des projets périphériques du pôle. 
   
 
Inbal Yalon, comédienne et metteur en scène 
Elle enseigne actuellement une méthode de jeu d’acteur inspirée de la technique mise au point 
par Michael Tchekhov sur le corps imaginaire. Elle intervient avec le pôle en regard extérieur, 
notamment  sur le travail de la voix, sur la création DWD. 
 


